
Il a goûté d'abord
un brin d'herbe croquant
un vieux végétal mort
sous le soleil ardent,

il a goûté la tourbe
et son parfum sauvage
où le passant s'embourbe
en croyant aux mirages.

L'endroit lui a tant plu
qu'il s'y est allongé
lascif géant goulu
et s'est mis à ronger

tout ce qui sous sa dent
promettait des délices
amers et astringents
pour assouvir son vice.

L'appétit en mangeant
c'est bien connu s'attise
et bientôt rougeoyant
l'ogre de feu s'avise

de pouvoir dévorer
buissons landes et forêts
et que pour l'arrêter
le monde n'est pas prêt.

Abreuvé d'abondance
et peut-être repu
il finira bombance
après qu'il aura plu.


